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LES ŒUVRES DE 
PICASSO



Le rapport direct au corps dans les arts primordiaux fascinait Picasso. Ici, un 
Jeune garçon nu peint par le peintre andalou en 1906. Au centre, figure 
masculine en bois sculpté de l’ethnie sentani, en Papouasie, fin XIXe-début XXe 
siècle. A gauche, masque en bois sculpté, Côte d’Ivoire, ethnie

















QUESTIONNEMENTS FACE À L’OEUVRE 
Il s’agit de questionnements qui peuvent 
guider l’observation de l‘œuvre. 

Que représente cette œuvre? 

Avec quel matériau et selon quelle 
technique a été réalisée la sculpture? 

Comment le visage de cette femme 
est-il traité? Pourquoi Picasso a-t-il 
sculpté cette tête de femme d’une telle 
manière? 

Quelles sont vos impressions devant 
cette forme sculptée? 



▪ Comparer la Tête de femme (Fernande) 
de 1909 avec celle de 1906. 
Qu’observez-vous?









▪ https://www.youtube.com/watch?v=
zHZG4XxrYA0

https://www.youtube.com/watch?v=zHZG4XxrYA0










Objectifs 

Découvrir l’œuvre de Picasso à travers des 
œuvres contemporaines d’artistes africains et 
vice-versa. 

Aussi, il ne s’agit pas simplement d’associer 
la création africaine contemporaine à l’œuvre 
de Picasso, tel un référentiel absolu ayant 
irrigué les réflexions des différents artistes 
dans l’évolution de leur pratique, mais de 
plutôt s’interroger sur les échanges et 
mutations artistiques ayant lieu au long cours 
ainsi que de mettre en exergue des positions 
plus larges sur le rapprochement inévitable 
entre l’art classique africain et l’art moderne 
occidental. 

A LA GALERIE 

LE MANEGE



ASSEMBLAGE
L’assemblage est une composition, réunissant des 
objets et des matériaux préexistants. 

La pratique de l’assemblage n’est pas datée dans 
l’histoire des arts africains. Par contre le recyclage, la 
réutilisation, l’usage de matériaux composites sont des 
concepts sans doute assez anciens. 

Les matériaux exploités sont extrêmement variés et 
proviennent de l’environnement immédiat du créateur. 

En Occident, c’est surtout au début du 20e siècle que 
le geste se développe, avec par exemple Raoul 
Hausmann (1886-1971), Kurt Schwitters (1887-1948), 
Vladimir Tatline (1885-1953), Jean Tinguely (1925-
1991) ou Robert Rauschenberg (1925-2008). 

Concernant Picasso, on retrouve aussi le terme de                 
« sculpture-assemblage ». Certaines de ses 
associations d’objets deviennent de véritables 
sculptures en étant fondues en bronze.                      

C’est le cas de La Chèvre, 1950.

https://www.museepicassoparis.fr/fr/la-chevre



VIDEO

L’art moderne et contemporain en 5 gestes 

ASSEMBLER 

L’art de l’assemblage

https://www.youtube.com/watch?v=cBKirHjlB8I

https://www.youtube.com/watch?v=cBKirHjlB8I


Pablo Picasso, Tête de 

taureau, 1942, Musée national 

Picasso – Paris

➢ Matériaux : cuir, métal 

➢ Éléments d’origine : guidon de vélo, selle de vélo

➢ Créations finales : cornes, tête et museau de taureau

Pablo Picasso, La Guenon et 

son petit, 1951, Musée national 

Picasso – Paris

➢ Matériaux : métal, plâtre, céramique 

➢ Éléments d’origine : voitures d’enfant, jarre, anses

➢ Créations finales : face de guenon, corps, épaules

Romuald Hazoumé, Tire 

bouchon, 1996, CAAC - The 

Pigozzi Collection, Genève

➢ Matériaux : bidon en plastique, cheveux 

synthétiques 

➢ Éléments d’origine : bidon, boucles de cheveux 

synthétiques 

➢ Créations finales : tête, cheveux 

https://www.museepicassoparis.fr/sites/default/

files/2020-

01/Fiche_oeuvre_Tete_de_taureau_web.pdf

https://www.youtube.com/watch?v=P5YRPtX_r

G4

https://blog.alsoknownas-

clothing.com/fr/articles/romuald-hazoume-

aka-lartiste-bidon



Masque anthropo-zoomorphe, 

avant 1962, peuple Dan, Côte 

d’Ivoire, musée du quai Branly -

Jacques Chirac, Paris

➢ Matériaux : bois, fourrure, crins, métal, dents 

animales, noix de kola écrasées 

➢ Éléments d’origine : rondelles de métal, 

dents, fourrure, bois sculpté 

➢ Créations finales : yeux, bouche, nez, ovale 

d’un visage

Masque de bovidé, Vaca Bruto, 

avant 1978, peuple Bidjogo, 

Guinée Bissau, île d’Uno, 

archipel Bissagor, Musée 

Théodore Monod d’art africain-

IFAN/CAD

➢ Matériaux : bois peint, cornes naturelles, 

cuir, bouteille, raphia 

➢ Éléments d’origine : cul de bouteille, 

cornes, bois sculpté, raphia 

➢ Créations finales : yeux, cornes, tête de 

bœuf, collerette



Dans l’œuvre récente de l’artiste 

sénégalais Meissa Fall, on comprend le 

lien assumé entre les deux œuvres. 

Cet «artiste-assembleur » crée 

essentiellement des masques à corne à 

l’aide d’objets de récupération puisant 

son inspiration de son ancien métier de 

réparateur de vélo. 

Un autre artiste sénégalais, Moussa 

Traoré, sculpte des figures zoomorphes 

et des instruments de musique à partir 

d’objet de récupération. Cette pratique 

de la récupération n’est pas nouvelle 

en Afrique ni puisée dans l’héritage du 

maitre catalan. 

Elle apparait anciennement dans la 

statuaire classique et évidemment dans 

la création contemporaine de Romuald 

Hazoumé (Bénin) notamment ou 

Gonçalo Mabunda (Mozambique) pour 

ne citer qu’eux.



OBSERVATION 

▪ Distinguer les éléments d’origine des créations 
finales, comprendre ces métamorphoses en les 
répartissant dans une grille.

▪ Chaque groupe prend sa “Fiche Observation” 
et la complète à partir des étiquettes déjà 
réparties sur chaque œuvre. 

▪ L’enjeu est de s’interroger sur la manière dont 
l’assemblage détourne des éléments pour 
donner un sens différent à une création finale. 

▪ Dans les exemples abordés, tout peut faire 
sculpture, il n’y a pas de distinction entre des 
matières plus ou moins nobles !

▪ Poser du vocabulaire : assemblage, 
superposition, réutilisation, récupération … 
Définir ces termes. 



FICHE MATERIAUX



FICHE CREATIONS FINALES





ACTIVITÉ 
ASSEMBLER/COMPOSER 

• Mettre en pratique ses observations 

• Détourner des objets et des matériaux 

• Composer un assemblage en volume

Étape 1 : DÉFINITON 

Poser du vocabulaire : assemblage, détournement, 

métamorphose, matériaux variés, récupération… 

Disposer les reproductions des œuvres entre les élèves. 

Organiser un temps d’observation pour faire émerger le 

vocabulaire attendu. 

Définir ces termes.

Étape 2 : CRÉATION 

Ancrer les observations précédentes en composant son 

propre assemblage. 

Proposer aux élèves de ramener des objets et 

matériaux de leur choix. 

Les inviter à sélectionner un élément, type objet, qui 

servira de base puis au minimum 2 autres matériaux 

différents. L’assemblage peut se faire selon diverses 

techniques : superposer, coller, lier, enrouler, emballer… 

Organiser un temps de restitution où chacun peut 

présenter sa création. Le reste du groupe peut essayer des 

deviner les éléments de composition



▪ Le cubisme est un mouvement pictural qui doit son 
nom au journaliste Louis Vauxcelles. En 1908, devant 
des œuvres de Georges Braque (1882-1963), il ironise : 
« M. Braque (...) réduit tout, sites et figures et maisons à 
des schémas géométriques, à des cubes, c’est un 
cubiste ». 

▪ Initié par Braque et Picasso, le mouvement influence 
l’avant-garde européenne en proposant une nouvelle 
manière de représenter le réel. 

▪ L’observation de la peinture de Paul Cézanne (1840-
1906) les a conduit à simplifier les formes en volumes 
géométriques et à multiplier les points de vue, tout en 
les fusionnant ; le tableau n’est pas une illusion de la 
réalité mais une reconstruction. 

▪ Guillaume Apollinaire, théoricien du cubisme, écrit en 
1913 : « Ce qui différencie le cubisme de l’ancienne 
peinture, c’est qu’il n’est pas un art d’imitation, mais un 
art de conception qui tend à s’élever jusqu’à la 
création. »

CUBISME



VIDEO

L’histoire du cubisme

https://www.youtube.com/watch?v=CR8JWitFbZo

https://www.youtube.com/watch?v=CR8JWitFbZo


A LA GALERIE 
LE MANEGE



Pablo Picasso, Portrait 
d'Ambroise Vollard 
(1868-1939), 1910, 
peinture, musée des 
Beaux-Arts 
Pouchkine, Moscou

Pablo Picasso, 

Femme couchée 

lisant, Le 

Tremblay-sur-

Mauldre, 1939, 

huile sur toile, 

Musée national 

Picasso Paris

Questions pour lire cette œuvre : 

• Que représente cette peinture ? 

• Quelles formes géométriques sont identifiables ? 

• Quels éléments sont reconnaissables ?

Questions pour lire cette œuvre : 

• Que représente cette peinture ? 

• Quels éléments sont face au spectateur ? 

• Quels éléments sont représentés de profil ?







▪ Comprendre la notion de point de vue 

▪ Assimiler la différence entre face et profil

▪ Percevoir la géométrie d’une composition 
cubiste 

Matériel pour chaque élève : 

• 1 feuille de papier A3 épais minimum 160gr ou du 

carton fin type boîtes à chaussures

• 1 photocopie des « Fiches face-profil » 

• 1 photocopie des « Fiches portrait en morceaux » 



Fiche profil



Fiche face







https://www.youtube.com/watch?v=
CkRS3wDg1xU

https://www.youtube.com/watch?v=CkRS3wDg1xU








ACTIVITE GESTE

Matériel pour chaque élève : 

• 2 feuilles transparentes, type pochette plastique pour classeur ou 
papier pour rétroprojecteur 

• 1 feuille de papier A4 

Matériel pour un duo d’élèves : 

• 1 stylo marqueur type Velleda

• Des feutres et crayons de couleurs

Ancrer les observations précédentes par la création d’un portrait. Répartir le 

matériel puis demander aux élèves de former des duos. Tour à tour les élèves 

seront {modèle} ou {dessinateur} : 

Le modèle pose de face en tenant avec ses 2 mains une feuille transparente 

devant son visage, le dessinateur utilise la transparence du support pour 

reproduire les traits du visage avec un feutre marqueur. Le duo reproduit 

l’action avec le modèle qui pose de profil. 

Puis, dessinateur et modèle inversent leurs rôles. 

Quand les 4 dessins (1 face + 1 profil par élève x2) sont réalisés, installer 

les duos dans un espace bien éclairé ou à proximité d’une fenêtre. 

Un des élèves tient un premier support transparent, par exemple 1 face, 

qu’il positionne au-dessus d’une feuille de papier posée sur la table. 

Le second élève va sélectionner des éléments et dessiner leur ombre 

projetée sur la feuille. 

Puis, on prend le deuxième support transparent, 1 profil, on dessine sur la 

même feuille de papier des éléments de ce profil afin de synthétiser les 2 

aspects du visage, comme le fait Picasso. 

La combinaison des 2 points de vue de face et de profil permet la création 

d’une tête cubiste.



Le masque occupe une place majeure dans de nombreuses 
cultures. 

En Afrique, il revêt surtout 2 dimensions : 

- religieuse, pour établir un lien entre le monde des vivants et 
celui des esprits, de l’invisible. 

- sociale, en tant que gardien des institutions, pour éloigner les 
menaces. L’objet est fait pour être porté et évoluer 
spatialement. Il s’accompagne d’éléments matériels comme 
un costume, des offrandes et immatériels comme les 
musiques, les danses. 

Souvent, les masques impressionnent par leur dimension, la 
variété de leurs formes et composition. Leur conservation et 
préparation, est généralement assurée par des sociétés 
initiatiques, ce qui renforce leur mystère. 

Ils sont associés à des rituels funéraires, agraires ou initiatiques : 
hommage aux ancêtres, cérémonies agricoles, de passages à 
l’âge adulte, de transmission d’épisodes mythologiques, etc. 

Au début du 20e siècle, un important marché s’organise autour 
de ces objets en Occident. Or, ils circulent le plus souvent 
coupés de leurs accessoires et de leur contexte d’usage. 

Ils sont regardés pour leur beauté plastique. Cela nie l’approche 
animiste qui préside à la conception de ces œuvres : elles se 
définissent avant tout par leur fonction et non leur esthétique.



Comprendre les masques africains

https://www.youtube.com/watch?v=HfzZ2RVKmfE

https://www.youtube.com/watch?v=HfzZ2RVKmfE


Masque anthropo-

zoomorphe, avant 1963, 

peuple Kran, Côte d’Ivoire, 

bois, musée du quai Branly -

Jacques Chirac, Paris

Particulièrement cubiste, le traitement des 

différentes parties du visage de ce masque 

facial figurant le chimpanzé, bouche ouverte, 

illustre l’unité et la variété des formes 

plastiques du masque chez les peuples de 

l’ouest ivoirien situés à la frontière libérienne, 

Kran, Dan, Wè, Grebo. Fauteur de troubles et 

agent de divertissement, le masque-

chimpanzé invité au village provoque les rires 

par son comportement et ses mimiques. 

Physiquement proche de l’homme tout en 

relevant de la sphère des esprits de la forêt, il 

entretient formellement l’ambiguïté et seuls 

ses yeux triangulaires et rapprochés 

permettent de l’identifier.



Masque facial, entre 1900 et 1950, 

peuple Igbo ada, Nigéria, bois, 

pigments, musée du quai Branly -

Jacques Chirac, Paris

Un des nombreux masques d’initiation 

masculine du sous-groupe des Ada chez les 

Igbo prend l’aspect d’un oiseau dont le bec 

crochu rejoint la pointe du front, produisant un 

évidement virtuose et inspiré. Rehaussé de 

jaune, de rouge et de blanc sur la « planche » 

ajourée qui surmonte la tête de l’oiseau, il sortait 

pour accompagner les réjouissances, danses et 

défilés, qui clôturaient les rites de passage de 

l’enfance à l’âge adulte au sein d’une classe 

d’âge dans les communautés de cette région. 



Masque anthropo-zoomorphe fa-zegbe, 

avant 1938, peuple Dan, Côte d’Ivoire, 

bois, fourrure, métal, laiton, textile, 

matières organiques, pigments, musée 

du quai Branly - Jacques Chirac, Paris

Propriété de lignages fondateurs d’un village 

dont il assure la prééminence, le fa-zegbe est 

un masque d’aspect agressif qui mêle 

subtilement des références anthropo-

zoomorphes. Ses yeux protubérants mi-clos, sa 

bouche ouverte garnie de dents en métal où se 

détache sa langue de feutrine rouge évoquent 

un visage humain. Les crocs rabattus en partie 

basse ornés de clous de tapissier issus du 

commerce avec l’Occident, et les appliqués en 

peau tachetée évoquant la panthère, renvoient 

cependant à des références sauvages. La 

mixité des références rappelle la plasticité des 

forces naturelles qui ne sont pas fixées et 

empruntent des voies variées pour se 

matérialiser.



Masque-heaume zoomorphe janus, avant 1962, peuple 

Baoulé, Côte d’Ivoire, bois, pigments, musée du quai 

Branly - Jacques Chirac, Paris

Le grand masque-heaume janus bonu amwin

exhibe les dents et la férocité du crocodile, mais 

son visage vu de haut comporte des yeux et un 

nez humain. Cette forme syncrétique illustre 

l’équilibre de la relation entre nature et culture 

dans la pensée baoulé. Le motif des têtes 

opposées affirme la multiplicité directionnelle de 

sa capacité d’agir, mais aussi sa faculté de 

percevoir le passé et l’avenir. Redoutable et 

imprévisible, il exprime sa dangerosité par sa 

chorégraphie incontrôlée. 



Découvrir la variété des formes et matériaux des masques 

Appréhender le concept de zoomorphisme 

Comprendre la mythologie présente derrière l’objet

ACTIVITÉ 

CRÉER UN MASQUE

Matériel pour chaque élève : 

1 feuille de papier A3 épais minimum 160gr 

Étape 1 : OBSERVATION 

Expliciter la notion de zoomorphisme : la représentation sous forme 

animale 

Distribuer les reproductions des œuvres support

Parler de l’objet {masque} et de son utilisation. 

Faire observer les couleurs, les formes, les matériaux. Demander 

aux élèves de trouver quels animaux ont inspiré les masques œuvres 

supports. Retrouver ces réponses dans les « Informations œuvres 

support » 

Exemples d’animaux fréquents dans l’iconographie des masques selon 

les régions : serpent, antilope, oiseau, éléphant, buffle, panthère, bélier, 

crocodile, tortue, lézard, caméléon, araignée, poisson-chat.

Étape 2 : CRÉATION 

Ancrer les observations précédentes en composant son propre masque 

Proposer aux élèves de choisir un animal d’inspiration parmi la sélection : serpent, antilope, éléphant, oiseau, crocodile, panthère. 

Dessiner le masque sur la feuille de papier A3. 

Les élèves peuvent : 

- choisir une forme variée en s’inspirant des œuvres supports : masque facial, masque heaume, masque janus, masque planche… 

- reproduire des formes observées dans les « Fiches animaux » : cornes, plumage, écailles, dentition… - ajouter des couleurs - ajouter du 

relief avec des matériaux variés





▪ Dessiner à la manière de Picasso : https://www.lumni.fr/jeu/dessiner-a-la-maniere-de-picasso

▪ Application de jeux liés à l’exposition Picasso : https://apps.apple.com/sn/app/picasso-biir-
dakar/id1617897562?l=fr

https://www.lumni.fr/jeu/dessiner-a-la-maniere-de-picasso
https://apps.apple.com/sn/app/picasso-biir-dakar/id1617897562?l=fr

